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Vous lirez dans ce numéro : 


ZEMBLA 
IVAN LE VISIONNAIRE 
RAKAR 




















ZEMBLA ÉLFEÆ 
NOUS SOMMES PERDUS, ee 


OUH! S 
[ENCE: PAR \(YÈYE: PERSONNE NE PEUT 
TOUS LES NOUS SRLVER ! 





RASMUS, FENS 
QUELQUE CHOSE, 
VITE ! 








re GE 
Li pus. 
MRINTÉNENT : 28 

















NE CRAINS RIEN. }/} "Y'ouHI RRsuus AN 
ZEMBLR ! RRSMUS [ S 4 || PRRLER EN 
Ka f | DORMANT!_ A 




















Ÿ moi, JE TAPERRI DE 
TOUS" LES CÔTES À 
LA Fois! 


QLEL 
CÔTÉ JE VRIS 
L'ATTRQUER ! 













# MILLE FOUDRES! 
dE VRIS ALLER AU 
SECOURS DE 


FAOULUUGRRRR ! 
À æ) # 












FOLLES! 
PUNIS- LES, 
ZEMBLAI 


7 Mis C'EST Toi QUI LES f LAS ME SOUVIENS, MAINTENANT) 
PROVOQUÉES , EN à E RÉVRIS VOUS ÊTIEZ EN- 


LE 
LES FRAPPANT TOURÉS DE BÊTES FÉROCES..ET 
TOUTES DEUX! LE JE, VOUS SRUVEIS EN 
LES METTANT HORS 
DE COMBAT ! 











EN TOUT CA$,JE SUIS FORT 
RPABLE DE FLANQUER UNE 
GIFLE À UN PETIT 
IMPERTINENT ! 








Toi ME FRAPPER 
PARCE QUE MOI 
PETIT! MAIS MOI 
TERRE QURND 
MÊME, TO 


GRAND 
FROUSSARD! 


PERDU LA FACE 
RLLIOURD’HUT ! 


MAIS...EST-CE MA FAUTE 2. OH: UNE ÉTOILE 
LE COURAGE, ON L'A OÙ FILANTE ! FRISONS 
ON NE L'A PAS. . UN VŒU? 


À TABLE, RASMUS! LE 
RÔTI DE AAZELLE 
ÉST EUIT À POINT! 























LET OBJET EST 
Lx VS 
REt MRVRIET À 











OUT IL EST DESCENDU [TE 
DU CIEL. AVEC LIN BRUIT = N' TOUCHEZ 
DE TONNERRE ! } CEST PEUT-ET 











| 


© 
2 
\ VhHT.. 
met = 

FUYONS CETTE 77 COURONS 

ALÉDICTION PRÉVENIR 

EUX ! LE CHEF 

D 2 MOSON ! 
Le ——_— 


KR 













si dE LAISSE 
EUIR CETTE PROIE, 
JE NE M'APPELLE 
PLUS ICARE 








L'HIGLE FOND EN PIQUÉ 
SUR LR PENYS SNL. 



































EL A, ÿæ ME FERAI 


MBLA , OÙ 
SOI&NE 











EN DÉPIT DE LA DOLLELE 
QU IL RESSENT, ICARE VOLE 
WDRNT DES HEURES, 


AE 

MA - 
RIEN à FRIRE! 
MES FORCES  /) 
M'ABRNDONNENT 7 











UNE LONGUE 

ET CRUELLE 
A&ONI 

M'ATTEND! 





OH! MR AN 


E 
PLUS ÉHPIDE, MRIE 
MOINS TÉRRIBLE 





p/ JE VRAIS EN REMPLIR 
SN MON PANIER! CE 
SOIR JE FERAI 











FORMIDRBLE! IL # A UNE MINI 
PÉMRRRS Lan PAU ME É NE 
N FERA UNE TÊTE! 





























ZEMBLAl 
ZEMBLARR! 















IL FAUT FAIRE QUELQUE 
CHOSE. OÙ CE PAUVRE 


ICARE EST PERDU! 
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MOI EN ÊTRE SR! 
RASMUS AE FAIT 
S Des BÉTISES! 













ANS 
LOURAGE, 
RASMUS ! 
TU Vas 





COMME Si \ 
J'ÉTAIS 


DRNS UNE 
MOULINETTE! 





ICRRE A DIT À BWANA Ÿ ï( 
PAAEET Den VAS À ECS L AMUS RvoIe Fa dar 


LE 


—< 


\ 
D 
LES 
N<: ee > 
EE 
ME 


jh. 
A NS 





F miges to) Ÿ 
RE UN 
D 
RACONTER, 
I ZEMBLR! 





CARE VIENT DE ME RA- 
CONTER UNE INCROYABLE 
HISTOIRE ! 





PLUS TAED À / GRACE À CET EM À 
F LA CABANE... PLATRE DE FEUILLES 
ENTRONS À LA CABANE, OÙ ï E TELEB, TU POURFAS 


RI 
JE, POURRAI 2e! L o! 
JE vous RACONTER k BIENTÔT VOLER COMME 


AVANT, ICRRE ! 





Le 
ROIS- 
EEE" POURQUOI 


NOUS 
AURAIT-IL 
AIT_ DIT see 














RR A LA CABANE 
GUÉRISON ! 








A ffA une Journée 
DE MARCHE, 
ENVIRON ! 























JE VOUS CONSEILLE DANS LA 
J proue: 


D'ÈTRE 
out ÊTES-V 
Qui 
NT CES 

BÊTES? 


11 ,ZEMBLA!. 
US ? ERA SikARS! 









































NERPABLET 
RD RRMES, 
SNPEE ER 

















BE ÉRIC FASORRDAENY HEMSETNS PE: 
T BÉTOULET EMTRENT ROU&RR ! ) 
T7 ( 
Â 


N ACTION.… AR 
f OI NOUS NE LRISSE- ay = 
ONS PRS FAIRE DE MAL GS 

À ZEMBA! AA 

N 





FA EL 





GS ER A 


























IDIOT DE |, 
MARSUPIAL ! 
TU NE 
POUVAIS 
PAS 


FAIRE 
ATTENTION? 





CE N'EST Pre S 
ENTRE VOUS QU' 
FAUT VOUS BATTRE, 


ÉRÉTINS! 





F EE ALLONS BIENTÔT 
CE GÉANT EST EN TRAIN ! 
DE METTRE TOUT MON VON RATE 
DÉTACHEMENT 4 

HORS DE 

COMBAT! 













g- 
HEUREUSEMENT VOICI VENIR 
JR ET SES 
POLICIERS LILS POURRONT 
NOUS PRÈTER MAIN 
FORTE! 






CNT 
ARS 












ON M'A ATTAQUÉ, JE ME SUIS DÉFENDU. 
ac EST TOUT! 4 


MAL&RÉ MON 
INTERDICTION, IL 
IT PI 





D (J 
S 2 Z M 
LS ES Ÿ 
Dre INC US | 
DRE CAR 
FRA AE | 
LARRETE 


































RES 


ZEMBLA COLLABORE 
AVEC NOUS! 





dE ME PORTE 
AARANT Du 
SLENCE DE 
ZEMBLRA! 





MAIS 
CELLBS-21 
DOIVENT RES- 
TER TOTALEMENT 
SECRÉTES! 













FRGILITER 
RE: 
CHERCHES! 








dE TE PRÉSENTE LE 

COLONEL STARMP, ZEMBLA! 

£'EST UN DES CHEFS 

DU DÉPARTEMENT 
O-V. NI. ! 









fo. veNL'EST 
UN SI&LE 

SIGNIFIANT : 

“ OBJETS 


\ "4 C'EST CELA! IL 9 A QUELQUES 
dours,ON M'A SIGNALE ŒU'UN 
OBJET VOLANT S'É TRAIT 
PERDU DANS LA FORÈT 
DES SIKARS 



















PAR RILLEURS, QUELQUES INDIGENES) 
FIRMENT VOIR RENCONTRE DÉTRENGES 
CRÉATURES REVÊTUES D'UNE ESPÈCE 


\ 
RUES ICRRE M'A 
DIT LA MÈME 
CHOSE! 







fœu esr 
FERRE ? 























ET AUSSi AVEC LES LIONS, 
LEs 6iNGes, LES L OPARDS, 
(RE 7: 7 













ZBMBLA PEUT Pouiti 


Fe 
D c'esT 

VRAIMENT À 

INOUT! 


- 
F vous COMPRENEZ, MAINTENANT ? 
AVEC L'RIDE DES ANII eux, 













J'AIMERRIS 
FRIRE PARTIE DE 
LR PATROUILLE 
DE RECHERCHES, 
ZEMBLA ! 














LAISSEZ-LE FAIRE, MON 


























ARDEZ. VOTRE 
UFFLE POUR 
LA MARCHE! 





NATURELLE- 
Frans 


N'ES QU'UN 
NEDBAENr: 














ÉVIDEMMENT! À CETTE 
HEURE, TOUT LE MONDE 
DORTLJE VOUDRAIS BIEN 
EN FAIRE AUTANT! 








1 PAS 
pù NOUS RE- 
CONNAITRE ! 








| MILLE 
FOUDRES! 


EN PLEIN DANS 
LE MILLE, 





bd CET 


MIEUX EN 


ZE SutSs SÛR QUE 
DAVID N'EST PAS 
CHEZ Lui 














ARRÊTE-LE, 
A EWANR ! 





AIS. SAUF |LJE..JE VOUS PRE- 
,  JNAIS POUR DES 
EXTRR -TERRESTRES! 
OT @UILS 
SONT ‘\M- 
PITOYABLES! 




















NON, HEUREUSEMENT! 
SINON, JE NE SERRIS 
PLUS DE CE 
MONDE ? 





LES RS-TU) 
Vus? 






MOI AUSSI, JE ME SUIS ENFLI! MAIS Ÿ 
A JBEP EST TOMBÉE EN PANNE! 





# M EST 
HRYME6) JE TRAVRILLAIS 
À LA PLAATATION 
DE KLORE | ‘3 





RES 
















JE NE SAIS PASL 
1L A DÙ FUIR, AVEC 
TOUS LES 





LORS,LES EXTRA- 
EXISTENT 









ET GENE TE HéatTaiag), RMS! LES 
LA PLANTATI , 
À Re CRÉATURES 


SONT, 
ELLES aussi, 

Ed REUT CUPIDES! 
a En 


ÉVENTRE! 





(] SL | 
À - É 
SATANAS! SALE 
VOLEUR! ÉGOÏSTE! 

7: à AOINFRE ! 








EH BIEN, MAINTENANT, 
MAI ŒU'L Ji REVOIR 
PEUT PLUS SE a se 
TENIR DEBOUT! 














[RONNE MÈRE !QU'EST-CE QU' 
A 


HURLER COMME 


BAH! IL A 


EMEN' 


TELL T 
MANGÉ, LtrA IL FAIT 


DES € 


CHEMARS! 








ZE N'AI PAS L'INTENTION 
DE SUPPORTER TES CS 
TOUTE LA 


LAQNLIT, SATANAS! 








CE . CE QUE J'AI MAL 
#7 lai DÙ BIEN. 








UN ZHAT SAUVAGE 7 
NOUS BARRE, 
LA ROUTE! ‘: 


a) 


LES 
Le: 


) 


CI 


sZ 
we 
< 


2 
LS 











7 HMMMM... JE 
SENS QUE — 


MORPHÉE VA 
M'ACCUBILLIR 
SES 








ZEMBLA! JE 
VIENS VOIR 




















S-PHEZERONS LE RESTE 
IT À LA FERME ET, 
DE! SOLS NOUS 
JOINDRONS À Nos 
COMPAGNONS ! 








FAITES PAS DE BRUITI DÉS QU'ILS SERONT 
SUFFISAMMENT PRÈS, BWANRA, SATRNRS. PÉTOULET 
ET MOI, NODS LEUR SHÜTERONS DESSUS ! 





PET LS Nous rusronr 
TOUS ! IL NE FAUT PAS 
QU'ILS APPROCHENT! 


























S ; TN 
. Ÿ £ 21 4 
QE EE 
= SZ ss 
VGa< 
ETS 7 = 
El LA  DÉBreenésER 
À UNE FOIS POUR 
RN. ToU 
LE 
s ES 
ÿ N 
































IG IL BST IMPOS6IEL 
DE TRAVERSER À G 
RÉSIGNONS -NOUS 
VOIR EUIE NOS 
MS? 














fc'esr MAUN D'avoR |” 


TIRÉ! A CAUSE DE 
VOUS, ZEMBLA NE 
RRA PLUS 
ÉÉRNMILL ES, 








CRÉTIN! TU VEUX 
ME TRANSFORMER 
EN PASSOIRE ? 





ls: Ÿ Vi 
mi L. « > 2 
CR 0 d 
FN. \ LEARES 
"QU Le 2 VE 
Les eme" UE TA 
ÉVÉ, VA ME CHERCHER UN 
PIQUE AVOuS Ve POUR À 7e 


L'HEURE JAI LE os! 
COMPLÉTÉMENT À SEC! 
























RS PEUR, roi, ZEMBLA! 11,4 À BIEN LONG- 
SONT Tu DS ru h'ÉS VENT RNA 
NOTRE TERRITOIRE 








TOUT PRÈS D'IcI! 
ON AURAIT_ DIT UNE 
BOULE DE FEU 


LA MACHINE 
VOLANTE ! 























Si 


R 
É 











CE. 


UNE HEURE PLUS _THRD, 
ENVIRON, RL VILLAGE 
LDES SAHRS.. 
4 
La 


GC. | 


[MILLE FouDREs! 
É S'EST-IL 
PRSSÉ ? 








EDS 


CU 



















7 
IF voici VENIR LE CHEF 
(l oson Fest Re 
QU VA M'EXPLIQUER 
L'ATTITUDE DE 

SES QuERRIERS! 







FE ALIAS 


ROY AI NOSON ÉTRIT 
EZequen) MOSON 


BE IZEMBLA_M'EST 
MAUR MER QU UN 
FRERE MAI, DELAS, 
“ IL EST MAL VU 
DES DEUX! 
















ÎLES HOMMES DONT TU PARLES SONT ILS M'ONT D'RBORD ORDONNÉ DE 
DES ES CROCS, MOSON! ET. ILS LENS REMRTTRE LE TRÉSOR DE LA 
NE VIENNEN DE 

BLUES HOMI es, ONT 


TEMI 

AÉRNER DU CIEL 
SONT VENU, 

\ ù pren À NO. 











MISÉRABLE 
TO) COMPLÈTEMENT ÉRTR OBÉIS, AOR! QUE 


FOU, 


le 


TA MAIN SOIT 
FÉRME ET SÛRE! 






































IL EN ARRIVE D'AUTRES! 
TROP 
(Us romseeux rour 
Le MNAJN LES RFFRONTER! 
Re D 4 











Jen Eu 
MES AMIS 











COUREZ di "AU 
RENE 
CAPTUREZ-LE ! 














MA ve LEZ -vous! 
VOUS AVEZ 


ZEMBLA SE SOUSTRAIT À LA FUREUR) 
DÉS FIPPOPOTAMES QU! REMONTENT 
EN SURFACE. 












ENDANT QUE LES SIKARS VITE, À TERRE! Où 115 

DÉBRRRASSENT DES HIPRO-$\LVONT'NOYS METTRE EN PIÈCES! d 
TAMES, cl'AI TOUT LE TEMPS < 
DE M'ÉN ALLER ! 











fie vais autER cuercuee pe ux 
BLUES. PARMI LES ANIMAUX DE LA 
[FORÊT SQUE LES 





ET, CE SOIR, LOR. 
"HOMMES CÉL ESTES “V\ENDRONT 
AU VILLAGE, d'7 SeRHI AUSSI! 





EN RÉALITÉ, C'EST TOUT 
SIMPLEMENT UNE STATION MÉTÉO- 

LOGIQUE DE FABRICATION RUSSE) 
LA SUITE D'UN INCIDENT ELLE 


EST SORTIE DE SON ORBITÉ ET 

LT Poète LA! 
PHÉNOMENI 
DE FSYCHOSE 
COLLECTIVE! 











(Nous LE SAURONS 
CETTE NUIT 

AÙ VILLAGE 
DES SIKARS! 


NOUS AVONS EU UNE 

BONNE IDÉE DE 

CHARGER LES S1- 

KARS D'ÉLIMINER 
BLA L 











Oui ! ŒURND NOUS RE- 
VIENDRONS À LA BASE 


MISÉRABLE ! TU 
MÉRITER! 





TENEZ TANT À 
INER. POURQUOI 
AITES-VOUS PAS 

VOLS -MÈMES ? 





ÿ 


LE TEMPS, DES 
DÉLITS EST 
TERMINÉ, CANRILLE ! 








ET MAINTENANT, 

VOYONS QUI SE 

CACHE DERRIÈRE 
MASQUES ! 





f'c'EsT NUMÉRO À NOTRE CHEF QUI À EU CETTE IDÉE ! AYANT APPRIS QU'UN 


ENGIN VOLANT ÉTAIT TOMBÉ PAR ICI, 
IE INVASION D'E 


€ROÏRE À UNI 
E 


A 


tr 


IL A SAIS L'OCCASION" POUR FAIRE 
TERRESTRES ET ORGANISER 
Pr 


Ki 





TOUS EN PRISON, 
CANRAILLES! 


VAINCU, 
ZEMBLH! 


A ie. 











À DIRE VRAI,JE N’ÿ fl 
ARMES RU: Vo, ax 
XTRA - TÉRRESTRES! 





MARTIENS! £, 


À Le 
14 di AMAT 


PSN 


FIN DE L'ÉPISODE à 
À SUNVRE )- 4 





LES 
ANIMAUX 
CELEBRES 


PAR 
LE DOCTEUR 
FERNAND 
MERY 


* 


LE CERF 
A LA 
CROIX 





On connaît l'émouvante histoire : un très noble seigneur 
de jadis nourrissait pour la chasse une telle passion, qu'il 
en était arrivé à négliger, non seulement les obligations de 
son rang, mais les plus élémentaires devoirs confessionnels 
de son époque. Le Vendredi-Saint, jour sacré, n'eût même 
pas suffi à faire résister ce veneur endurci à la fièvre qui 
le jetait (tout seul, si besoin en était) à travers les forêts 
et les plaines, ses chiens ardents à ses côtés. Or, un jour, 
comme il tirait sa dague pour servir un « dix-corps » qu'il 
venait de forcer, le cerf, soudain figé en haut d'un monti- 
cule, lui fit face, tandis qu'une voix s'élevait :. 

—56—- 


« Pourquoi me pereécutes-tu 7... » disait la voix — en 
même temps qu'apparaissait, entre les bois du cerf, une 
croix scintillante et nimbée de lumière — « Je suis le 
Christ | le te sais bon et généreux. l'ai pitié de ton âme. 
Va trouver un évêque et fais-toi baptiser | ». Le chasseur, 
Bidéré, en tomba à genoux... Le soir venu, il courait à l'église. 
Converti au Christianisme, il allait désormais cesser de pour- 
chasser les cerfs et les sangliers, se jeter dans la dévotion, 

devenir rapidement évêque, et mourir quelque temps plus 
tard, en douce odeur de sainteté. Le mystère commence 
Di: Qui fut ce chasseur mémorable ? 








Saint-Hubert 1 dit la tradition. Saint-Eustache ! affirme! 


l'Histoire. En vérité, il semble bien qu'Eustache ait connu la 
priorité de l'aventure. Grand chasseur devant l'Eternel, Eus- 
tache (qui vivait au Ille siècle sous le nom païen de Pla- 
cidus) s'était en effet converti dans ces circonstances cyné- 
gétiques très précises. L'Eglise, après sa mort, en avait 
fait un saint. Mais alors, pourquoi Saint-Hubert ? Pourquoi 
ce Saint-Hubert quatre cents ans plus tard ? Pourquoi ce 
Saint-Hubert usurpateur, dont la « Vie » (qui n'a été écrite 
que seize ans après sa mort) ne porte aucune trace du mi- 
racle, ni la moindre allusion à ce cerf à la croix ? 


L'explication en serait prosaïque à l'extrême : Vers l'An 
700, un autre grand chasseur du nom d'Hubert (maire du 
Lee 




















tn 














Palals des Rois d'Austrasie), lui aussi repenti et devenu évê- 
que, fut également sanctifié. Après sa mort, son éorps fut 
transporté au couvent d'Andain, dans les Ardennes, qui prit 
dès lors le nom de couvent Saint-Hubert. Or, les moines 
d'Andain élevaient des chiens courants qui commençalent 
à devenir célèbres. On donna au chenil l'affixe : « Saint- 
Hubert -.… Attribuer au Saint patron de l'élevage et du 
couvent la conversion de Saint-Eustache fut, pour ces mol- 
nes avisés, chose facile. Cette confusion dure encore, La 
vènerie l'a consacrée en écrivant, habilement dans ses trai- 
tés : « Ce Saint-Hubert, qui s'appela d'abord Eustache (1) ». 
se 


DES MONSTRES MARINS INOFFENSIFS: 


LES REQUINS-BALEINES 


On raconte que Jonas, l'un ils ne se nourrissent que da! 
des douze petits prophètes, proies minuscules et sont, 
passa trois jours dans le ven- par suite, absolument inof. 
tre d'une baleine avant d'être fensifs. 


rendu à la vie. Comment : 
évit-il pu être avalé par un Un monstrueux pèlerin qui flane 


tel monstre qui, malgré se volontiers et échoue parfois | 
taille colossale, na qu'un Re 

tout petit gosler qui ne lui L'un d'eux, le Requin-Pé- 
permet même pas d'absor-  lerin, que l'on appelle enco= 
ber un hareng 7 Le texte bi- re Requin flâneur, voyage 
blique qui rapporte le fait ne essentiellement dans l'Atlar-. 
pare d'ailleurs pas de balei- tique Nord, assez souvent en, 
ne, mais de poisson. On en bandes de plusieurs dizainos 
vient donc à penser qu'il d'individus. Ce sont alors de 
pourrait s'agir plutôt d'un véritables escadres de pois- 
grand requin, tel que le Re- eons gros comme des sous- 
quin bleu (8 mètres) ou le marins qui se déplacent jus- 
Grand Requin blanc (10 mè- te en-dessous de la surface 
tres) qui sont réputés pour de l'eau, ne laissant dépas- 
leur gloutonnerie et leur fé ser que le lobe supérieur de 
rocité et sont tous deux man- leur nageoire caudale qui 
geurs d'hommes à l'occs- forme comme une petite vai- 
Sion. C'est un requin de cet- le triangulaire d'un mètre de 
te dernière espèce que le hauteur environ. On peut ob- 
grand naturaliste suédois server parfois sous l'eau 
Linné accuse (1758). Quant leurs ombres gigantesques 
eux plus grands des requins, du haut des falaises de la 
les Requins-Baleines, mons- côte O d'Irlande, de mars 
tres marins qui, par leur tail à juillet, Îls effectuent une 
le atteignant parfois 8 mé- sorte de migration en direc- 
tres, surclassent tous les tion du N-E et on les trouve 
polssons de la Création, ils successivement, vers la mi 
doivent être mis hors de avril, eur les côtes O d'Ecos- 
cause. Comme les Balsines, se, des iles Orcades ot des 
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, puis on mal sur les 
de Norvège, remon- 
ra le Nord où ils at- 
ln Cnp Nord et 
Glactal Arctique. 
Va tion perd leur trace et 
nit pas ce qu'ils de- 









comme aussi le lieu 
8 se reproduisent. Tou- 
8 est-il qu'on les retrou- 
, fort gras et bien dodus, 
le fin de l'hiver sur les cô- 
we d'Irlande et que le cycle 
recommence. 
Sporadiquement, on peut 
en trouver plus au sud, dans 
la Manche (Querqueville en 
1934), sur les côtes atlanti- 
ques de France (4 spéci- 
mens à Concarneau en 1932- 
1934), voire même, mais plus 
rarement, en Méditerranée 
ou sur la côte atlantique du 
Meroc. Ils sont alors géné- 


ralement échoués isolément 
sur les plages. 


Une gueule immense, mais 
inoffensive et un tout petit cerveau 


Dans ces masses de chair 
gris-brun affalées sur le sa- 
ble et dont le poids est d'en- 
viron 8.000 kilos (le poids de 
2 éléphants), on reconnait le 
corps en fuseau d'un grand 
squale dont la taille, qui peut 
varier de 12 à 18 mètres, se 
rapproche de celle des Ba- 
leines franches. La gueule 
est énorme, située sous la 
tête qui se prolonge en avant 
d'elle par un rostre court, 
mais les dents restent peti- 
tès et rudimentaires. Elles 
diffèrent donc de celles des 
autres grands requins qui 
sont très: fortes, la plupart 
triangulaires et * coupantes, 
disposées en plusieurs ran- 
gées et avec lesquelles l'ani- 


Un requin-pèlerin échoué eur une plage 

Farerquer l'énormité de la gueule située sous la tête relativement petite et 

les cinq grandes fentes branchiales marquées par des replis de la peau 
derrière la tête. 





ES REQUINS-BALEINES 


mal peut sectionner la jam- 
be d'un baigneur avec la 
plus grande facilité. Rien à 
craindre à ce sujet du Re- 
quin-Pèlerin, pas plus d'ail- 
leurs que des baleines, qui 
n'ont même pas de dents. 

Si l'on fait abstraction de 
la gueule, dont la mâchoire 
inférieure n'est ni soudée, ni 
articulée au crâne, lequel est 
cartilagineux comme le res- 
te du squelette, la tête est 
relativement petite et ren- 
ferme un cerveau dont. la 
taille n'excède pas celle 
d'üne boîte à sardines. C'est 
là le poste de commande de 
l'énorme masse. 


Des dents sur la peau 


La peau est épaisse, sauf 
sur le véntre qui est d'un 
blanc sale, et elle est cou- 
verte  d'écailles  placoïdes 
dont la structure est la mê- 
me que celle d'une dent 
(avec pulpe au centre, ivoire 
et émail en surface). Ces 
écailles ne se recouvrent 
pas à la manière des tuiles 
d'un toit, comme le font cel- 
les des poissons osseux. 
Elles rendent la peau rugueu- 
se et peuvent servir d'abra- 
sif, pour le polissage des 
bois durs par exemple. 

La nageoire dorsale est en 





deux parties dont l'une est 
située assez en avant. La 
nageoire caudale est divisée 
en deux lobes très inégaux. 
le lobe supérieur étant le 
plus long. C'est lui que l'or 
voit émerger comme une voi” 
le à l'arrière du corps, lor: 

que le requin nage près @S 
la surface. Ces nageoiretf- 
de même que les deux pec- 
torales qui sont immenses et 
les deux pelviennes, sont 
soutenues par de très nom- 
breuses fibres élastiques et 
non par de véritables rayons : 


s 

6 fentes branchiales larges : 

simulent de chaque côté de la tête 
les plis d'une pélerine 


En avant des nageoires 
pectorales, on compte laté- 
ralement de chaque côté, 5 
fentes  branchiales  large- 
ment ouvertes qui débou- 
chent séparément au-dehors 
et qui ne sont donc pas re- 
couvertes par un opercule 
comme chez les Poissons os- 
seux. Mais ces fentes, carac- 
téristiques des Poissons sé- 
laciens, s'allongent ici vers 
le bas et se rejoignent pres- 
que sous la gorge. En avant 
de ces fentes se trouve 
l'évent, orifice qui représen- 
te une fente branchiale non 
fonctionnelle. La respiration 
se fait comme chez tous les 
poissons, par un courant 
d'eau qui entre par la bou- 
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she et baigne les branchies des arcs branchiaux. Elle ne 
nt de ressortir par les peut donc s'engager que 
ntes latérales. L'eau appor- dans l'œsophage d'où elle 
de l'oxygène dissous. gagne l'estomac, puis l'intes- 


ie tin qui est muni d'une valvu- 
alliarés do proies quotMiennes je SLI comme chezitous 


mais elles sont micrescepiques je. cquales. Quand on ou- 
Mais elle apporte aussi la vre l'estomac du Requin-Pè- 
ourriture sous forme de  lerin, on n'y trouve jamais 
Plancton, cette sorte de ge- qu'une sorte de bouillie rou- 
ée nutritive vivante qui flot-  geëtre où l'on peut encore 
sur la mer ou entre deux reconnaitre les éléments du 
Baux, à différentes profon- plancton. Ainsi, le monstre 
deurs suivent les conditions _n'absorbe pour toute nourri- 
étéorologiques et l'heure ture que des animacules et 
de la journée. Elle est cons- des algues microscopiques, 
btuée de très petits organis- On conçoit qu'il doit en ava- 
(mes microscopiques : pro- ler un nombre prodigieux. Il 
fozoaires, pontes et larves lui suffit pour cela de fläner 
ées, petits crustacés, al-  paresseusement en ouvrant 
gues unicellulaires (diato- son énorme gueule où s'en- 
Mmées), etc. Cette nourriture  gouffrent 2.000 m3 d'eau à 
# retenue à l'entrée inter- l'heure. Cette eau ressort 
ne des fentes branchiales eur les côtés par les fentes 
par une sorte de filtre for- branchiales après avoir 
de multiples petites abandonné le plancton 
‘ts qui hérissent la base qu'elle contenait. 
{Un requi-baleine proprement dit (Ahincodon typus) des mars du Sud. 
aus Space en dure nil géndralamnt Dh dude aus le r9gon bb. 
Hrin. Male e spécimen figuré loi eut relativement peut : 1 a que 5 méires 
Le long. 1» dté capturé oux Phlippines, 
Remarquer le situation des deux paries de ls nagecire dorsale dans ls 
molié pontérieure du corps. 














LES REQUINS-BALEINES 


La grille à plancton des baloines 

C'est la même méthode de 
nutrition qu'utilisent les ba- 
leines, ces autres monstres 
marins qui ne sont pas des 
poissons, mals des mammi- 
fères, et qui ne se nourris- 
sent aussi que de proies mi- 
croscopiques. Mais ici, le fil- 
tre est constitué par les fa- 
nons, sortes de lames cor- 
nées fixées au palais qui re- 
tiennent, comme les bar- 
reaux d'une grille le planc- 
ton amené par l'eau absor- 
bée, tandis que celle-ci est 
évacuée eur les côtés de la 
bouche. Il n'y a pas de bren- 
chies à imiguer, puisque 
l'animal respire l'air en ne- 
ture, quend il fait surface, 
par deux poumons, 

Les requins-baleines.. 

Ainsi, les seuls caractères 
communs au requin-pèlerin 
et à la baleine résident dans 
l'énormité de la taille et le 
mode de nutrition. Mais cet- 
te convergence dans l'adap- 
tation est remarquable. On 
la retrouve chez une autre 
espèce de requin qui habite 
les mers chaudes où Il se 
laisse flotter au gré des cou- 
rants et qui semble moins ré- 
pandue que la précédente 
dont elle diffère par la posi- 
tion postérieure de 2 lobes 



























de la nageoïre dorsale. 
la désigne sous le nom dk 
requin-baleine (1), nom _q 
est aussi parfois utilisé pot 
désigner le_ requin-pélerin. 
ont un foie énorme, de plus d'u 
tonne, gorgé d'hui 

Ces 2 espèces géant 
sont donc parfaitement inof 
fensives, malgré leur _appi 
rence et malgré la. mauvaik 
réputation, d'ailleurs Ju: 
fiée, dont jouissent les n 
quins en général, surtout 
gros. D'ailleurs, le requin-p 
lerin_est recherché par le: 
pêcheurs sinon pour 
chair, du moins pour so! 
énorme fole qui pèse pl 
d'une tonne et contient 7 
pour cent de son poids d'hull 
le. On pêche donc le requins! 
pèlerin sur les côtes d'Iriend 
de et d'Ecosse surtout & 
mars-avril, époque où soi 
foie contient le plus de 
serves. Il se laisse prendr 
assez facilement dans. un fil 
let où il se débat violems 
ment avant d'être assommé} 
puis dépecé sur place : 01 
en extrait le foie et le restel 
est abandonné aux êtres mes 
rins carnivores, … poissons 
pieuvres, crustacés, etc. El 
ils sont nombreux à s'em 
régaler 1 








(1) Son nom scientifique es 
Rhincodon typus, alors que cell 
du Fequin-Pèlerin est le Cetorbinus 
maximus. 
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FUTURA N° 4 
est 
EN VENTE 


LE TELEPATHE ! 


BRIGADE LS 
‘&MPORELLE ! 


HOMICRON ! 
FROIS HISTOIRES FANTASTIQUES! 
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SAUEZ-UOUS QUE 


LES PERTES HUMIAINES RESULTANT 
DE LAGUERRE SÉLÉVENT 4 60 
MLIONS DE PERSONNES. CHIFFRE, 

QUATRE FOIS PLUS ÉLEVÉ QUE C'ELU/ 
DE LA GUERRE 7914-18. L'URSS, 
SEULE A PERDU 20 LION 

D'HOMMES. 





LES VERS PEUVENT PERDRE JUSQU'A 
90 % DE L'EAU DELEUR ORGANISME 
SANS SUCCOMIBER L'HOMME PAR 
CONTRE MEURT POUR UNE PERTE 
DE 70%. 


VOIR CE 
* OBSERVE, 
2e MONSIEUR © 





SOLUTION 
‘€ OSFWIIN 77 


sf 













Ÿ MEFISTO 
LE FEROCE 
ENNEMI DE 


TEX 


EST-IL TOUJOURS 
S S\UACSS VIVANT? 
EN TOUT GAS IL SE MANIFESTE 
A TRAVERS SON FILS TAMPA, 


MAITRE DES 
l'ETRES DES ABYSSES 
UN EPISODE 
SUPER- FANTASTIQUE DANS 




















5'épisode {par 


van. LE VOL DU SIÈCLE. 
le isionnaire 





M PORT 
LA SONNERIE LE LA DOCRE PROIOQUE LIT. À VOS PLACES 


AUVE.QUI.PEUT BRLYANNT ET DESORIONNE.) \NOILÀ LE PROF | 





WOLON TD 
a LE SAIS PAS, 101? 


: C 


MAIS MONSIELD CE NEST PAS 
USTES I'ACCUSÉR 











CETTE DEPRONLICTION QUE DOBEDT A 
M! S PORTRAITS 
BÊTEMENT AB RE 


D 'ENTET L SON PI 
IFESSELID, EN SE CONCENTRAI 
SELON) L'ART DES VERS SACDÉS, 
/L LAISSE ELLER SON) MTHGITA- 

TION DANS LE TEMPS ET 
ANS L'ESPACE. 





IL EST EN TRAIN TE TEQINNER Ÿ+ ; 
LE PORTRAIT T'UNE DANE! LE VOICI | JE 


VAIS POUVOIR 
OU LE PORTRAIT À 
JDE CONSTANCE D'A- . JENFIN LUI 
& 
on: W/ 4: 
RS Z é 


DS 


{VA S'HPPLROCHE TU MAJES | 
TLEUX VIEÏLLHOT. 
: (MAÎTRE LÉONARIL...J'AI Va 
UNE GDANRE FAVEUD 


ANS VOTRE TRA) 
VAIL, MAÎTRE ! 





MMES! 


Ê fe dpt M'gR : LE Hi ? 
QU'EST.CE QU'ILS LUN \ Sa 
DOLVENT LE oi 4 da 
SIENY ÆLEz con | 4 
POENIDE 





ÉMERVEILLÉ, IVAIT ASSIS. 
TE À L'ACCOMPLISSEME 
JE LA CÉLÉBRÉE OELIVLE 





MES PESPFCTS. 
HOBLE CHEVALIE 2! 





* ‘IL REGRRIE LÉ 
PORTBRIT.… L 


CE NE SONT CERTAINE. 
MENT PAS MES PALOLES 
QUI RENDENT HONNEUR 


FYLES JAVALOS SE TLANGMET. À 
FRONT CE CHEF: è 
J'OELVOE DE 


\PÈDE EN FILS | 


SA SEIGNEURIE, 


LE GDAND-HLC 
AJEAN! : 










VOUS AVEZ TEDMINÉ LE = 
PODTDAIT HE CONSTANCE,_ A4 


EST MEL. 
MAÎTRE LÉO! 9 4 
: ART? AL VOr0E VEILLEUX 1 
SEIGNEU.<£ = 
> \BIE! à æ. à 






PJ 
GNE 


A VOULU QUE JE SOIS LE 
COMMANIITAIRE L'UN TEL 
CHEF-I'OEUVOE, ET MOI 
SEUL, EN SERA LE PRO - 


A PLIÉTAIRE | 


ILE DUC QUITTÉ LA SALLE JANS 
LA STUPELUR ET LA CONSTER- 
VYATIONY GÉNÉRALES. 


QE RENTQE CHEZ MO) 
AVEC LE TABLEAU 
MESSIDE LÉONARA ! 


EST PAG VOTDE JP? 
E, MAÎTRE! 


ATEG QUE. : 
L'OELVDE QUE]! 

J'AL COMPOSÉE AVEC 
AMOLIR PROVOQLIE 
TANT JE HAINE |! 








It PASSAINT PRÈS DE LA FENÊTRE.) AUSSITOT APRÈS … 
7 





OLIS CONCILIED LES PORTANT À MÉNI. 
BONNES GOACES AL] ÀCIS LE TABLEAU 
Fa GRANT /AUE MAÎTRE LÉO: 





oo QE 
COURS AVEDTIR CE GE 


TILHOMME IL DANGER / 


J'Y VOLE, 
Le 
La 


ZE PB TE 

PS À CDIFIED 
A UNE VIE HU. 

MAINE 


# PEINE SOLTI TL LES 
PALAIS. NTIRNS 


7 LS 
2] 





VOILÀ LE PA: 
LAIS LE MON. 
SIEUR TJ'A 
VALOS ! 





AU SECOLIDS 
UNE AGRES. 


C'EST FINI 
POUR MOI, MES AMIS. 


TANT QU'IL Y AU- 
LA LIN_I'AVALOS 


JOIE TASSE À 
MES DESCENIANTS 





quEu, ALFONSO! 


NOUS AVONS 
ACQUIS UN 
AUTRE POLI. 


PARMI NOS POSSIBI - IVAIN EST RANIENÉ B. 2 
LITÉS. EXTRA - SENSO./ ‘4 ï LLHES, É TR LEA TE 


QUENENT À LA RÉALITÉ 


RIELLES IL Y A MAIN. 
POS. 








TU LORS ENCORE, COMME 
J'HABITUE ! IJIS- MOI SOUS 
QUEL NOM EST CONNLI CE 
9, PORTRAIT ET QUEL EN 
EST L'AUTEUR ? 








C'EST UN Je CHÉFS-I'OEUVLE TE 





INCROYABLE 


(EX 
2 
JE N'AVAIS PAS 
EUIT TOUTES 
CES CHOSES ! 
Toi 
SUR CE 





IVAN,Qu'EsT. | [2 PEU PLUS TRI. 
CE QUE Tu lis! 
TU ES FOU ? 





UNE FOIS SORT IE L'ÉCOLE IVAN SE PRECIPITÉ ] 
VERS _LE PORT. T\L FAUT QUE J'AVER. 
TISSE MON MAÎTRE JE MES NOLIVEL. 
LES CAPACITÉS MÉTAPSY CHIQLIES! 
ET LH-VOYAGE DANS LE PAS 
y SÉ, QUATRE SIÈCLES EN 
IÈRE ! 








DANS. LE FUTUR JE 
VAIS T'EN JONNED 
EUVÉ ! 


QUI...IANS ROME à 


1516 … PRÈS JU UC 
VEAN DE MÉTICIS ! 


RINE NUS/] 
OMMES-HOUS 


MAIS CETTE FOIS 


MAIS CE N'EST PASNC'EST IIFFÉLENT! 


LA PREMIÈRE FOIS 
QUE JE TE DECON. 


NOUS SOMMES 
DENCONTRES 
AU MOYEN DE 
LA COMMUN). 
ICATION TÉLE- 
PATHIQUE..NOS 
ÉNEOGIES 
PSYCHIQUES 
SONT. MAINTE. 
NANT CAPA= 


Le 
JE VEUX ES- 


SAYER TOUT 
DE SUITE 








7 SOUS L'EFFET LE LA l'US! 
GR Ie RSA QUE, L'ESPRIT DU JEUNE 
W7R PRET SA FLÛTE. GADÇON ERLE … 
= 7 77 : à 
+ CZ 
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ET VOICI UN DES CHEFS.H'OEUVDE DE NOTE 

COLLECTION ! LA JOCONIE . DL] MAÎTDE ITA. 
LIEN LÉONAQT DE 
VINCI. 





LT FONCTIOPY FIRE AL) l'L. 
SÉE HCCOLIRT RUSSITOT.. 


BAMPABII CE M'EST 
PAS LA VÉRITABLE JO. 
CONIE...C EST 2 
Dr FAUX! 


< HN 
APRES UN EXANEN 
ATTENTIF. 





SATQUE DITES \(JE VOUS DÉPÉ 

ï TE QUE C'EST. 
UN FAUX... ME 
ME S'IL EST 


C'EST BIEN 


S1 MONSIEUR RAMPARN QUI EST Uni 
DES PLUS GRANNS CRITIQUES DE 
LA PEINTURE JU xvième SIÈCLE, 
LE AIT, NOUS NE POUVONS PLUS 
2 AUCUN HOUTE ! S 


CEST IN 
ACROVABLE 





@ LE VoL DU SIÈCLE! 
LA JOCONNE A TS. 
PAQL TL LOUVLE: 


AE 





ON NE TE CROIRAIT PAS. TU NE 
POURLAIS INIQUER NI QUANX 
INT COMMENT LE VOL AURA LIEU 


27) 


ENT CON. 
& D FIANCE nAns) 
LE CAPACI. 


UILILTL LILI 


(0777777777 





JE ME SAIS PAS COM. 
AP ee 
TA 
OEUVRE J'ART VA. XIMATIE NE 
BIENTOT ÊTRE VOLÉE. ; 





DT NOUS QUITTER 
En AMIS ! TU VAS LATE IVAN SE 


ÇA Y EST ! MAINTENANT 
CE BON VIEUX BOMBADI) 
SES CON: 


JE PEUX M'ASSEOID À COTE 
JE TOI, IVAN 9 LE VOYAGE Si 
LA MOINS MONOTONE. SI TU] 
HE LACONTES UNE DE TES 

DSSBELLES HISTOIRES TE 





NN 
“NT 
LE? POURI 
GUES ! ai 
1 an d 


2 ISOYEZ À 
SÉEURE POUR LE 








PEU RPLÈS... Ke 
POURQUOI ES 

ITU S1 PRESSÉ 
EI'Y ALLED © 













IVAN EST DONC AMOUDEUX 
I'UNE BELLE DAME ? 


QU'ELLE EST 
JALOUSE ! 


JETE PRÉSENTE 
UNETIE MES VIEIL 
LES CONNAIS. 

SANCES … MA. 
LIAME CONS - 
TANCE J'AVA. 


l'AI DENCONTRE CONSTANCE POUIN] 


) LA PREMIÈDE FOIS PRÈS OÙ JIUC 
AN DE MÉXICIS, ET LE GRANT 
T<7 
SON PORTRAIT !} FA ) 
V” D l ; 
| HIRE 
[ s f ' 


QUE JE FEPAIS 


IL FAUT QUE JE TROL 
FEV MENT MED ME DALNONERT 


IL FAUDLAIT DIRE AU PROFES - 
SEUC QUE JE ME NESCENIS PAS 
POUR TINER PARCE QUE, JE SUIS | 
FATIGUE ET QUE JE PRÉFÈRE DES. 
= SL'ED ANS MA CHAM, 





ICI JE PEUX SUR. 
VEILLER L'ENTRÉE 
UE LA SALLE JE LA 

JOCONTE ! 


DUSTE À TEMPS | VOILA 
LES GARDIENS QUI 
VIENNENT FAIRE 
LEUR INGPECTION ! 








ON VOIT QUE TU ES NOUVEAU HANS 
LE SEDVICE! À MINUIT ON HIT QU'IL. 
YA DES FAN. mnt 


HUF... LA NUIT 
NNONCE MAL | 


LES HEURES PASSENT ES 
LENTEMENT ANS LE f 





TOUT À COUP. 
JUN 8QUIT ? ON HIRAIT 
QUELQUE CHOSE QUI 
S'OUVRE | 


L'HISTOIRE TES FANTO. 

MES RÉPANTLE PADMI 

LES GAQHIENS FAIT 
FFET ! ILS 





1 AU 
VA BIEN ! 





DAMNATIONTJE Hal 
S VU S'ES 








(@) 
ii 
LAN 


BIZAROE | JE N'AVAIS 
PAS QEMADQUÉ CETTE 
SPÈCE DE PRÉSAEE 
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LA FIN LÉ CETTE 

ÉTORNGE ANENTLI 
LE DANS LE ROHAN 
NUMÉRO DE ZEMBLA [30 | 








RAKAR 


LES TROIS VISAGES DE FRANCIS MONK 


£'AMOSpPHE} W T ET JE VOUS RÉPÊÈTE QUE LES FANTOMES DE LA | 
GUERRE DE SÉCESSION SONT ENCORE PAR - 

















[DES CRIMINELS COMME FRANGIS PROTÉGES PAS UN MUR DE COM 
MONE , QUI ONT EXTERMINE DES MiL- PLICITÉE € QUI EST UNE HONTE POUR] 
e rs TRE SOCIÈTE | 






































2 FE Fil 


GRATUITE ! 











ES One NE VOUS DE 





CG NOM DE MES COLÉBUES, [DER 





NE PAS NOUS | AH AH) 
FAIRE RIRE ! AH: 








KUNE INVENTION | 








INUTILE SENATEUR 
HAŸS" 

















Si FRANCIS MONE VIT EN 
CORE ,2E LE TROUVERAI 

ET JE L'AMÊNERAI ICI. 
Er VOUS LUI FEREZ PER || 
SES MÉFAITS | sé 


8) Le 
























2E VOUS A1 FROM 
LA JUSTICE, ET. 
VOUS L'AUREZ 


MAIS APPELEZ- | 
MOI SIMPLE | 
MENT LE 

JUSTICUER 























AUSSITOT, SANS QUE FERN] [ 
NE N'OE LE RETENIR , RAKAR| 
QUITTE LE CAPITOLE 








PARTONS, 
FLÈCHE ! 

















SION, À FAIT EXTERMINER 
MILLIERS DE GENS! 


PA AT 


DIE) 


A CÈTE. ÉFCQUE J'ÉTAIS TOUT PE- FRANCIS MONF DISPARUT À 
TT, MAS DEMME SOUIENS DE | | LAFIN DU CONFLIT. N LE 
HAINE g AVEC LAQUELLE ON 'RT. js 





DEDLUI DE 

















DE VEUX VOIR Si CE 
TYPE NOUS SIT OÙ 








CRE 

ae > DIT QUE VACARETON AFAIT UNE 

PETITE SIESTE À GRAND RAPIDE, DANS 
a LE MINNESOTA . 




















EN ROUTE :PUSQUE ENAIRE] | VAS ALER FAUCHER LA TRENTE-ET-NE 
TROUVÉ TRENTE MILLE, d'EN LLIÈME PLAQUE POÉE SUR LA TRENTE - 


ju 
UNE DE \ET-UNE-MILLIÈME MAISON OÙ A DORMI CE 
R GEORGE 


























! A D) Eee 
LE BRETON S'ÉLANCE DONC À TOUTE 
ALLURE VERS LE MINNESOTA .… 





LUI AIMER) QUE FAIS-TÙ, MA DOUCE ZA 
MOI ! COLOMBE > PZ 















































TOUT EST BIEN QUI 
FINIT BIEN ! 





"MINCE: 
ban LA DE! 


ELLE A RATE } TOI PENIT HOMME IN 
NI ! PPABLE AIMER 
































PE ME BUT BELE SENS 
TE MERE 
































DYRSLMETRES AUS ON, L'NCONNU | CLRNDESERECE ea) 
ARRETE, PERPLEXE..MAIS IL HOCHE LA | | Aux ORDRES, REVIENT CHERCHER 
n= 7 (LE Térees 


























AN Less 
a. 


Su 

















LE BRETON S'ASGSURE QUE PEREON- 
[NE NE LE VON, PUIS. 














FLA TRENTE-ERUNEMILLIÈMS PLAQI 1 
DEÉDIÉE AU SOMMEIL DE GDRSE 


HINGTON M'APPARTIEI! 
= D 








ET SE DIRIGE VERS LES MARÈCASES | | 
ETENDENT JUSQU'AU DAKOTA 


QUI 






[PEU IMPORTE ! CE Qui 
COMPE L'EST DE 
LA PRENDRE ! 









GUELE QUESTION LAVE, ZÆ 


[va w, 
CROKT 








QUI, 2E ME DEMAN- 
DE OÙ LE TYPE À 
TROUVE CETIE 
FLAG! 













EHBIEN.. TU PEUX TE LA GA 
NOUS PRÉFÉRONS LA 
PLAQUE ! 















PAS QUESTION: JAI CHOISI, 7 Ÿ [ SUFFIT: Si TU INSISIES JETE LOS | 
VOUS DEVEZ RESPECER. 1) L'UNE BALLE ENTRE LES ÉMOPATES ! 


LT ÿ + 





VOILA TON PISTOLET, TÊTE DE 
MULE ! ET N'ESONE PAS 
DE NOUS SUIVRE ! 








D'AILLEURS JE N’A AUGNE 
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DUT ENVIE DE VOUS SUIVRE 
ét AT: 
. du 











Ne MAVEZ PEUT ÉTRE VOLE LES DEUX PORTEFEUILLES LES 
JE PLAQUE PRÉCIEUSE, MAIS JE | MIEUX REMPLIS DE MA .…. HEM 
NOUS A PAUCIE EN DIE Eure CARRIÈRE ! 


| LE CHOSE DE BIEN PLUS PRE 










ET PIQUEROUILLE S'ÉLOIENE TRANQUILLEMENT, TAN 
DIS QUE CROCK ET FOLK ARRIVENT DEVANT UNE 
GRANDE MAISON ENTOURÉE DE MARAIS 





SALUT LES GÂRS I QUE FANES- 
VOUS AVEC CETTE 
! PLAQUE > 














MAS IL Y À QUEL-| 

QUE CHOSE DE | 

DÉBEAUCOUP | 

MONS DRO- | 
LE 




































Si VOUS RATRAPEZ CE FARŒUR 





NAÎTRE 





FAIRE MON 
MAÎTRE 


Lt 


EX 









RAMENEZ-LE ICI, JE VEUX LE CON” | 
ÎTRE, EL EN 










ON MANQUE TE DO- 
MEET 





QUES C1 ! 





DEUX BANDITS QUITTENT 
MAISON. 


EF 
l'Æ 


LANCENT AU GALCP DERRIÈRE 
TON... —— 


















































SIDACCEFTE D'ETRE VOTRE | | EVIDEMMENTIILNE MANQUERAIT 
+ MAÎTRE [5 


D'HÔTEL? LUS QUE ÇA QUE 2E REFUSE ! 
AT 7 













MAIS ATTENTION, TU NE PILLERAS 
PAS AU66) FACILEMENT DANS MA, 
MAISON QUE DANS LES PO 
DECROO Æd ET DE 


























SONT EN OR,OUi. CAR SEULS 
L'OR ET LE PLATINE RÉSIS - 
TENT À L'ACIDE@ULFURIQUE 





PFOUR LA MEME 
| FOND DU FOSSE 
Lee IMMERSÉES 


EMPLE LA PORTE DE 


LA MAISON, LE GRILLAGE 


ET LE PORTAIL D'EN- 
TRÉE 





MILSNE SOURENT QUE CE L'INTE- | 


RIEUR, ET IL FIÉS. 51 

QUELAU'UN LEO TOUCHE SANS COU 
PER LE COURANT, 1L MEURT 

FOUDROYE ! 














Les veme 
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|lraeo…. | Hroueetepe 
Fa De STEn. 











Fe DE CEE PEER 
MT EN VAN ESP € | 


























[RES QUE 5 FOURRA I E PARLERA À EN 
PT NGUS GReANseRons nose FU, 
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Ééraus … | Beurn 
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ë Do — | 

















BLEK 
estil devenu 
un malfaiteur ? 
Attil vraiment supprimé 
OCcuLTIS ? 
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Un démarrage 
fulgurant 
Une montée en 
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